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PRINCIPAUX MESSAGES 

– La  désinflation  dans  l'Union  amorcée depuis  septembre  2008  s'est  poursuivie  en  mai 

2009. En effet, le taux d'inflation s'est établi, en glissement annuel, à 2,4% en mai 2009  

contre 3,1% à fin avril 2009 et 10,8% à fin août 2008.

– La poursuite de la décélération de l'inflation en mai 2009 résulte de la baisse des prix des  

céréales  locales  par  rapport  à leurs  niveaux de l'année  précédente,  à  la  faveur  de la  

hausse de la production agricole au cours de la campagne 2008/2009. 

– L'examen  de  l'évolution  de  l'inflation  selon  les  principales  composantes  montre  que  

l'atténuation des tensions inflationnistes en mai 2009 est imputable aux prix des produits  

alimentaires.

– L'analyse de l'évolution des prix selon l'origine géographique des biens et services indique  

que la désinflation est due à la fois aux produits locaux et importés. La hausse des prix  

des produits locaux est passée de 3,5% à fin avril 2009 à 2,6% à fin mai 2009 et celle des  

produits importés est ressortie à 2,4% à fin mai 2009 contre  2,6% à fin avril 2009.

– La composante de long terme de l'évolution du niveau général des prix est également en  

baisse. En effet, le taux d'inflation sous-jacente en glissement annuel calculé en excluant  

les produits les plus volatils, s'est établi à 2,4% à fin mai 2009 contre 2,6% à fin avril 2009.

– Le  différentiel  d’inflation  en  moyenne  défavorable  vis-à-vis  des  principaux  pays 

développés  est  en  baisse.  Vis-à-vis  de  la  Zone  euro,  il  est  passé  de  4,1  points  de 

pourcentage en décembre 2008 à 3,9 points  en avril  2009 et 3,6 points  en mai 2009.  

Cependant,  un  écart  d'inflation  favorable  à  l'Union  est  observé  par  rapport  aux  pays  

environnants.  Il  est  notamment de 16,0 points  vis-à-vis  du Ghana et de 9,6 points  de  

pourcentage à l'égard du Nigeria.  

– La divergence en matière d'inflation dans les pays de l'UEMOA demeure importante à fin  

mai 2009. Elle est imprimée principalement par le Niger qui a enregistré le taux d'inflation  

en glissement annuel le plus élevé (+7,3%) et le Sénégal où une baisse des prix (-0,4%) a  

été observée. 

– La tendance à la décélération de l'inflation devrait se poursuivre au cours des deuxième et  

troisième trimestres 2009. Le taux d’inflation en glissement annuel s'établirait à 0,9% à fin  

juin et à -1,0% en septembre 2009. En revanche, le taux d'inflation en glissement annuel  

remonterait au quatrième trimestre 2009. 

– Pour l'ensemble de l'année 2009, le taux d’inflation, en moyenne annuelle dans l'UEMOA,  

ressortirait à 1,9% contre 7,4% en 2008.
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Les cinq premiers mois de l'année 2009 ont été marqués par une décélération de l'inflation 

dans les pays membres de l’Union Economique et Monétaire Ouest Africaine (UEMOA), dans 

le prolongement de la tendance baissière observée depuis septembre 2008. 

La présente note analyse l'évolution des prix à la consommation à fin mai 2009 et donne les 

perspectives d’inflation pour le reste de l'année 2009.

I-  EVOLUTION  DES  PRIX  A LA CONSOMMATION  DANS  LES  ETATS  MEMBRES  DE 
L’UEMOA A FIN MAI 2009

La désinflation dans l'Union amorcée depuis septembre 2008 s'est poursuivie en mai 

2009. En effet, le taux d'inflation s'est établi, en glissement annuel, à 2,4% en mai 2009 contre 

3,1% à fin avril 2009 et 10,8% à fin août 2008. 

Graphique 1 : Evolution de l'inflation en glissement annuel dans l'UEMOA
                         de janvier 2007 à mai 2009

Sources : Instituts Nationaux de la Statistique.
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La poursuite de la décélération de l'inflation en mai 2009 résulte de la baisse des prix 

des céréales locales par rapport à leurs niveaux de l'année précédente, à la faveur de la 

hausse de la production agricole au cours de la campagne 2008/2009. En effet, les prix 

des céréales locales (petit mil, maïs) sont ressortis en baisse de 2,5% en mai 2009 par rapport 

à leurs niveaux à la même période de l'année précédente.

Graphique 2 : Evolution en glissement annuel des prix des céréales locales dans
                        l'UEMOA de mai 2008 à mai 2009

Source :BCEAO.

En revanche, les prix à la pompe des carburants qui étaient orientés à la baisse depuis 

le mois de septembre 2008, ont augmenté en mai 20091. Les progressions des prix des 

produits pétroliers ont été observées en Côte d'Ivoire, en Guinée-Bissau et au Sénégal. Cette 

évolution est liée à la remontée des cours du pétrole brut à partir de mars 2009. En effet, après 

un niveau plancher de 43,1 dollars en février 2009, les cours du baril de pétrole brut se sont 

redressés pour atteindre 48,8 dollars en mars, 52,1 dollars en avril et 60,4 dollars en mai 2009. 

Exprimés en francs CFA, les cours du pétrole brut ont progressé de 5,2% en avril et de 11,9% 

en mai 2009. Cette progression des cours du pétrole brut est liée aux anticipations de reprise 

de l'activité économique en 2010 dans les pays développés et à la spéculation (cf. encadré).

1 En dépit de ces hausses, les prix des produits pétroliers en mai 2009 sont en retrait de 7,8% par rapport à 
leurs niveaux de mai 2008. 
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Encadré  :  : Le coup de folie du trader enflamme le prix du pétrole
Par François Krug | Eco89 | 04/07/2009 |

Le mardi 30 juin 2009, sans explication, le cours du baril de brent s'est emballé, atteignant  
son record de l'année. La faute à un trader un peu trop joueur, et qui a raté son coup : il a fait  
perdre 10 millions de dollars à son employeur. En février, un autre avait provoqué une perte  
équivalente après un déjeuner trop arrosé.

L'affaire a été révélée par le Financial Times, et confirmée par l'employeur du trader, PVM Oil  
Associates. En une heure, le baril est passé de 71 à 73,5 dollars. Selon le Financial Times, le  
marché  a  échangé  pendant  cet  intervalle  «  l'équivalent  du  double  de  la  production  
quotidienne de l'Arabie saoudite ».

Le calme est revenu quand on a enfin découvert l'explication. Un trader isolé avait décidé de  
jouer un gros coup, semble-t-il sans l'autorisation de ses patrons. Résultat : une perte de 10 
millions de dollars pour PVM.

Le trader n'est pourtant pas le seul coupable. Il n'a fait qu'enclencher un mouvement, et tous  
ses confrères ont suivi sans chercher à comprendre. Explication de Francis Perrin, directeur  
de la rédaction de la revue Pétrole et Gaz arabe : « Le trader est peut-être à l'origine de la 
moitié de ce mouvement. Le reste relève du réflexe moutonnier. On ne sait pas pourquoi les  
prix montent mais, pour ne pas être le dernier à réagir, on achète. »

Pour Francis Perrin, il faut distinguer « l'écume », ce qui s'est passé mardi, et « la vague » :  
« En février, les prix tournaient autour de 32 ou 33 dollars. Ils ont commencé à augmenter de  
semaine en semaine, jusqu'à évoluer autour de 70 dollars. »

Cette hausse ne s'explique pas non plus par un seul facteur. Principale  explication,  selon  
Francis Perrin : « Les marchés pétroliers ont fait le même pari que les marchés boursiers. Ils  
anticipent à tort ou à raison une reprise de l'activité économique, ou pensent que le plus dur  
est passé. Il faut donc être prêt avant les autres. »

Des facteurs « plus  objectifs  » expliquent  aussi  la hausse.  Fin  2008,  l'Opep a décidé  de  
réduire sa production pour maintenir les prix. En mai, les ventes d'automobiles ont bondi en 
Chine. La baisse des stocks de carburants aux Etats-Unis est interprétée comme un signe de 
reprise économique.

Et ces facteurs relancent la spéculation, explique Francis Perrin : « Ils encouragent le retour  
des acteurs financiers sur le marché pétrolier. Avec la perspective de reprise aux Etats-Unis,  
le pétrole peut redevenir un placement. ».

La brusque hausse de mardi 30 juin 2009 serait donc anecdotique. Mais elle fournit un nouvel  
exemple de la dérive de certains traders. Comme l'avait déjà raconté le Financial Times, en 
février, un trader de Morgan Stanley a tenté de cacher à ses patrons une perte de 10 millions  
de dollars sur le marché pétrolier.

Il faut dire que l'explication n'était pas très glorieuse. Ce trader sortait d'un déjeuner de trois  
heures et demie, au cours duquel il n'avait pas bu que de l'eau. De quoi affecter son jugement  
même s'il « n'avait pas l'air ivre », a conclu l'enquête des autorités financières.

Source : http://eco.rue89.com
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Graphique 3 : Evolution des cours mondiaux du pétrole brut (WTI)
                      et du prix à la pompe de l'essence super dans l'UEMOA

Sources : BCEAO, Reuters.

L'examen de l'évolution de l'inflation selon les principales composantes montre que la 

décélération relevée en mai 2009 est imputable aux prix des produits alimentaires. En 

effet, la hausse des prix des denrées alimentaires est passée de 12,7% à fin janvier 2009 à 

5,3%  à  fin  avril  2009,  puis  à  3,4%  à  fin  mai  2009,  tandis  que  celle  des  produits  non 

alimentaires  est  restée  stable  à  1,8%.  Cette  évolution  de  la  composante  alimentation 

s'explique essentiellement par une baisse en rythme mensuel de 1,0% des prix des céréales 

locales en mai 2009 contre une hausse de 12,0% à la même période de l'année précédente. 

Tableau 1 : Inflation en glissement annuel selon les principales composantes (en %)

Composante Mai 2008 Janvier 2009 Février 2009 Mars 2009 Avril 2009 Mai 2009

Alimentaire 14,2 12,7 10,3 7,4 5,3 3,4

Non alimentaire 2,7 2,8 2,6 1,8 1,8 1,8

Inflation globale 6,9 6,5 5,5 4,0 3,1 2,4
Sources : BCEAO, INS.

Toutefois,  la  composante  "Alimentation"  demeure  la  principale  source  d'inflation  dans 

l'UEMOA. Elle a contribué à hauteur de 1,7 point de pourcentage, soit 71,0% à la progression 

totale des prix à fin mai 2009, en rapport avec la progression en variation annuelle du prix du 
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La rubrique "non alimentaire" a une contribution de 0,7 point de pourcentage à l'inflation à fin 

mai 2009. Les fonctions transports, restaurants et hôtels, et ameublement avec chacune une 

contribution  de  0,2  point  de  pourcentage  expliquent  l'évolution  de  la  composante  "non 

alimentaire". La rigidité à la baisse des tarifs des transports, le renchérissement des boissons 

alcoolisées,  notamment  au  Bénin,  au  Burkina,  en  Côte  d'Ivoire  et  la  hausse des  prix  des 

articles de ménages (en particulier du savon) sont les principaux facteurs de la progression 

des prix des produits non alimentaires. Par contre, la fonction communication a contribué à 

hauteur  de  -0,1  point  de  pourcentage  à  l'inflation  totale.  La  réduction  des  coûts  des 

communications téléphoniques, notamment en Côte d'Ivoire et au Mali est à l'origine de cette 

évolution.

L'analyse de  l'évolution  des  prix  selon  l'origine  géographique  des  biens  et  services 

indique que la décélération de l'inflation globale est due à la fois aux produits locaux et 

aux produits importés. La hausse des prix des biens et services locaux est passée de 6,5% 

à fin janvier 2009 à 3,5% à fin avril 2009 et à 2,6% à fin mai 2009. Celle des prix des biens 

importés est ressortie à 2,0% à fin mai 2009 contre 2,4% à fin avril 2009 et 6,5% à fin janvier 

2009. 

La contribution des biens locaux et des biens importés à l'inflation, en glissement annuel à fin 

mai 2009, est respectivement de 1,9 point de pourcentage et 0,5 point de pourcentage.

Tableau 2 : Inflation en glissement annuel selon l'origine des produits (en %)

composante Pondération Mai 2008 Janvier 

2009

Février 

2009

Mars 2009 avril 2009 Mai 2009

Produits 
locaux

72,1 6,8 6,5 5,3 4,2 3,5 2,6

Produits 
importés

27,9 8,8 6,5 7,4 3,9 2,4 2,0

Inflation 
globale

100 6,9 6,5 5,5 4,0 3,1 2,4

Sources : BCEAO, INS.

La composante de long terme de l'évolution  du niveau général  des prix  est également  en 

baisse. En effet, le taux d'inflation sous-jacente en glissement annuel calculé en excluant les 

produits les plus volatils, s'est établi à 2,4% à fin mai 2009 contre 2,6% à fin avril 2009.

L’UEMOA a enregistré à fin mai 2009 un différentiel d’inflation en moyenne défavorable 

vis-à-vis  des  principaux  pays  développés. Toutefois,  l'écart  défavorable  à  l'Union  s'est 

réduit. Ainsi, vis-à-vis de la Zone euro, ce différentiel  est passé de 4,1 points en décembre 

2008 à 3,9 points en avril 2009 et 3,6 points de pourcentage en mai 2009. La forte baisse des 
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tensions inflationnistes dans les pays développés, en liaison avec la récession et la décrue 

des cours mondiaux des matières premières, explique ce différentiel.

Cependant, un écart d'inflation favorable à l'Union et en hausse est observé par rapport 

aux pays environnants. En mai 2009, il atteint notamment 16,0 points vis-à-vis du Ghana et 

9,6 points de pourcentage à l'égard du Nigeria contre respectivement 9,1 points et 4,1 points 

en  décembre  2008.  La  persistance  de  la  hausse des  prix  des  produits  alimentaires  et  la 

dépréciation du naïra et du cedi sur la période récente sont à l'origine de l'accélération de 

l'inflation respectivement au Nigeria et au Ghana. 

Tableau 3 : Evolution récente de l'inflation 
(en pourcentage)

Glissement annuel Inflation en moyenne

 Mai 2008 Décembre 
2008 Mai 2009 Mai 2008 Décembre 

2008 Mai 2009

Bénin 7,9 9,9 4,7 4,6 7,9 5,3 
Burkina 11,0 11,6 3,5 8,0 10,7 6,6 
Côte d'Ivoire 4,9 9,0 2,7 3,5 6,3 4,4 

Guinée-Bissau 9,1 8,7 2,2 7,6 10,4 4,6 

Mali 9,9 7,8 2,3 7,0 9,2 4,4 
Niger 9,5 13,6 7,3 8,0 11,3 9,2 
Sénégal 6,0 4,2 -0,4 5,4 5,8 1,1 
Togo 9,3 10,3 1,1 6,0 8,7 5,0 
UEMOA 6,9 8,5 2,4 5,1 7,4 4,3 

Zone euro 3,7 1,6 0,0 3,4 3,3 0,7
Etats-Unis 4,2 0,1 -1,3 4,1 3,9 -0,4
Japon 0,0 0,4 -1,1 -0,1 1,4 -0,3
Ghana 16,9 18,1 20,1 14,4 16,5 20,3
Nigeria 9,7 15,1 13,2 8,5 11,5 13,9

Sources : INS, BCEAO, Eurostat.

La divergence des niveaux d'inflation dans les pays de l'UEMOA demeure importante  à 

fin mai 2009. En effet, l'écart-type des taux d'inflation en moyenne est ressorti à 2,3 points à 

fin mai 2009 contre 2,6 points à fin avril 2009 et 1,6 point de pourcentage à la même période 

de 2008. Cette divergence est imprimée principalement par le Niger qui a enregistré le taux 

d'inflation en glissement annuel le plus élevé (+7,3%) et le Sénégal où une baisse des prix 

(-0,4%) a été observée. 

Le taux d'inflation élevé au Niger s'explique par deux principaux facteurs : 

– l'ampleur de la hausse des prix des céréales (+27,9% à fin mai 2009 contre une moyenne 

de +5,0% pour l'Union) ;
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– la  pondération  importante des  céréales  dans le  panier  de consommation.  En effet,  les 

dépenses en céréales représentent 16,02% des dépenses totales de consommation au 

Niger, soit environ deux fois plus que la moyenne dans l'Union (8,6%).

Le taux d'inflation est plus faible au Sénégal,  en raison de la vitesse d'ajustement des prix 

domestiques à l'évolution des cours mondiaux. Ainsi, la baisse des cours mondiaux du blé et 

du lait observée au second semestre 2008 a été déjà répercutée sur les prix domestiques au 

Sénégal.  Ainsi,  un repli  en glissement annuel  du prix du pain (-8,5%) et du lait (-9,0%) est 

enregistré au Sénégal contre une stabilité dans la plupart des pays.

II – ESTIMATIONS D’EVOLUTION DES PRIX A FIN JUIN 2009 ET PERSPECTIVES A 

FIN DECEMBRE 2009

2.1. Estimations de l'inflation à fin juin 2009

Sur la base des estimations1, la tendance à la décélération de l'inflation s'est poursuivie 

en juin 2009. Le taux d’inflation en glissement annuel s'est établi à 0,9% à fin juin 2009 contre 

2,4% à fin mai 2009. Cette décélération de l'inflation est liée à une hausse de moindre ampleur 

des prix des produits alimentaires et pétroliers en juin 2009 par rapport à la même période de 

2008.

Tableau 4 : Estimations de l'inflation à fin juin 2009
(en pourcentage)

Glissement annuel Inflation en moyenne

 Juin 2008 Décembre 
2008 Juin 2009 Juin 2008 Décembre 

2008 juin 2009

Bénin 5,9 9,9 2,9 4,8 7,9 4,9

Burkina 15,1 11,6 -0,6 9,2 10,7 5,3

Côte d'Ivoire 5,2 9,0 0,8 3,8 6,3 3,8

Guinée-Bissau 13,3 8,7 -2,0 8,6 10,4 3,4

Mali 10,3 7,8 0,4 7,6 9,2 3,7

Niger 10,5 13,6 7,1 8,5 11,3 8,8

Sénégal 5,9 4,2 -1,2 5,5 5,8 0,7

Togo 8,5 10,3 1,9 6,5 8,7 4,5

UEMOA 7,2 8,5 0,9 5,4 7,4 3,7

Sources : INS, BCEAO. 

1 Données définitives pour tous les pays, à l'exception de la Guinée-Bissau et du Togo
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2.2. Perspectives d'évolution des prix à fin décembre 2009

L'évolution  de  l'inflation  au  cours  des  prochains  mois  de  l'année  2009 restera  déterminée 

essentiellement  par  le  mouvement  des  prix  des  produits  céréaliers,  en  rapport  avec  le 

déroulement de la campagne agricole 2009/2010. Elle sera liée également à la tendance des 

cours mondiaux du baril  de pétrole brut,  au niveau de l'inflation dans les pays partenaires, 

ainsi qu'à l'orientation du taux de change du dollar par rapport à l'euro.

Sur  la  base  des  hypothèses  retenues  pour  ces  différents  facteurs  (cf.  annexe  sur  les 

hypothèses) et en tenant compte de l'augmentation en juillet 2009 des tarifs de l'électricité au 

Bénin, au Mali et au Sénégal, la tendance à la décélération de l'inflation se poursuivrait au 

cours du troisième trimestres 2009. Le taux d’inflation en glissement annuel s'établirait  à 

-0,2% à fin juillet  2009 et à -1,0% à fin août et fin septembre 2009. Cette décélération de 

l'inflation serait liée  à une hausse de moindre ampleur des prix des produits alimentaires et 

pétroliers au cours de ces deux trimestres de 2009 par rapport à la même période de l'année 

2008. 

En revanche, le taux d'inflation en glissement annuel remonterait au quatrième trimestre 

2009. Il se situerait à 1,6% à fin décembre 2009. Cette rupture de la tendance baissière de 

l'inflation  serait  liée  à une baisse  de  moindre  ampleur  des  prix  des  céréales  sur  les  trois 

derniers mois de 2009 par rapport à la même période de 2008, en relation avec une quasi-

stabilité  de  la  production  céréalière  en  2009  contre  une  hausse  de  26,0%  en  2008.  Elle 

résulterait également d'une progression des prix des carburants au dernier trimestre 2009. 

L'inflation en glissement annuel au dernier trimestre 2009 est amplifiée par des effets de base. 

En effet, le dernier trimestre 2008 avait été marqué par une forte décélération de l'inflation à la 

suite du retournement  de la tendance haussière des cours du pétrole  brut  et  des prix des 

produits alimentaires.

L'examen  par  pays  des  perspectives  à fin  décembre  2009  montre  une  inflation  plus  forte 

(supérieure  à  2,0%)  en  Côte  d'Ivoire  et  au  Sénégal  que  dans  les  autres  Etats.  Cette 

divergence s'expliquerait par les différences de structure de consommation des ménages. En 

effet,  les céréales locales (maïs et mil,  etc.), dont les prix constitueront  le principal  facteur 

atténuateur de l'inflation sur cette période, ont une pondération faible dans ces deux pays. En 

outre,  les  prix  des  céréales  locales  sont  globalement  plus  stables  en  Côte  d'Ivoire  et  au 

Sénégal. 
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Graphique 4 :  Evolution de l'inflation en glissement annuel dans l'UEMOA de janvier 

2007 à décembre 2009

Sources : Instituts Nationaux de la Statistique.

Le taux d’inflation, en moyenne annuelle dans l'UEMOA, s'établirait  à 1,9% en 2009 contre 

7,4% en 2008. Il  ressortirait  à 1,5% dans le scénario optimiste et à 2,4% dans le scénario 

pessimiste (cf. tableaux 1 à 3 en annexe). 
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ANNEXES
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HYPOTHESES DE PROJECTION DE L'INFLATION EN 2009

Les prévisions d'inflation à fin décembre 2009 sont basées sur quatre principales hypothèses : 

– une production vivrière en 2009 stable ou en baisse par rapport au niveau record de 

2008. Cette hypothèse est basée sur une pluviométrie moins bonne en 2009 par rapport à 

l'année précédente. En effet, selon les projections du forum de la Prévision Saisonnière en 

Afrique  de  l’Ouest  (PRESAO),  les  hauteurs  pluviométriques  attendues  dans  le  Sahel 

devraient être normales ou légèrement déficitaires. Le PRESAO indique également que 

« la  situation  pluviométrique  est  incertaine  dans  des  zones  traditionnellement  bien 

arrosées, telles que les parties nord de la Côte d’Ivoire, du Ghana, du Togo, du Bénin et 

du Nigeria ». L'impact négatif  de la situation pluviométrique pourrait  être atténué par le 

renforcement  des  mesures  de  relance  de  la  production  entreprises  dans  les  Etats  de 

l'UEMOA à partir de la saison agricole 2008/2009 ; 

– un cours du baril de pétrole brut à 60 dollars en moyenne en 2009. Le prix moyen du 

pétrole brut entre janvier 2009 et juin 2009 a été de 54 dollars le baril.  Il  est prévu un 

redressement des cours du baril de pétrole brut au cours des prochains mois (66 dollars 

en moyenne entre juillet et décembre 2009), en raison des anticipations de sortie de crise 

en 2010 et de la baisse de la production des pays de l'Organisation des Pays Exportateurs 

de Pétrole  (OPEP).  Pour  tenir  compte des  incertitudes  et  de la  volatilité  des  cours du 

pétrole,  un scénario  optimiste et un scénario  pessimiste ont  été retenus correspondant 

respectivement à un cours moyen du baril en 2009 à 50 dollars (soit un cours moyen de 46 

dollars au second semestre 2009) et 70 dollars  (soit  un cours moyen de 86 dollars au 

second semestre) ;

– un cours moyen de l'euro en 2009 projeté à 1,35 dollar en 2009  contre 1,48 dollar 

observé en 2008 ;

– une inflation importée moins importante en 2009, en rapport avec la dégradation des 

perspectives de croissance de l'économie mondiale et la baisse des cours des produits 

alimentaires et énergétiques. Dans la Zone euro, le taux d'inflation en 2009 est projeté à 

moins de 1,0% contre 3,3% en 2008. 



(en pourcentage)
Bénin Burkina Guinée-Bissau Mali Niger Sénégal Togo UEMOA

janvier-08 1,3 6,9 2,1 6,7 4,0 5,9 6,1 4,0 3,8
février-08 2,6 7,1 2,7 8,6 5,8 7,6 5,5 4,5 4,3
mars-08 5,7 7,5 3,5 5,5 6,1 8,7 4,3 4,8 4,8
avril-08 5,8 7,7 4,1 8,3 9,4 8,5 5,2 7,5 5,7
mai-08 7,9 11,0 4,9 9,1 9,9 9,5 6,0 9,3 6,9
juin-08 5,9 15,1 5,2 13,3 10,3 10,5 5,9 8,5 7,2

juillet-08 10,9 11,4 8,2 13,9 12,3 15,3 4,9 8,5 8,8
août-08 15,2 14,0 9,0 14,6 12,8 15,4 7,4 16,0 10,8

septembre-08 12,0 13,1 9,7 12,9 12,9 15,4 7,9 12,1 10,5
octobre-08 10,3 12,0 9,6 12,9 10,3 12,3 7,5 12,0 9,8

novembre-08 8,0 10,3 7,9 10,3 8,3 12,3 4,2 7,3 7,6
décembre-08 9,9 11,6 9,0 8,7 7,8 13,6 4,2 10,3 8,5

janvier-09 7,6 8,1 7,1 9,2 6,2 11,8 2,3 7,9 6,5
février-09 6,6 8,5 5,8 5,8 5,4 10,3 1,8 6,7 5,5
mars-09 3,2 6,8 3,6 5,1 5,3 8,7 1,5 6,4 4,0
avril-09 4,8 6,4 3,1 1,0 3,2 8,0 0,4 3,1 3,1
mai-09 4,7 3,5 2,7 2,2 2,3 7,3 -0,4 1,1 2,4
juin-09 4,5 -0,5 2,0 -2,9 0,1 5,8 -1,6 1,2 1,2

juillet-09 1,5 1,7 -0,4 -4,2 -1,4 0,8 -0,6 -0,6 -0,2
août-09 -1,1 0,3 -0,2 -4,8 -2,0 0,9 -1,5 -4,3 -1,0

septembre-09 0,2 -0,2 -0,4 -3,2 -2,3 -0,8 -2,0 -0,8 -1,0
octobre-09 0,3 -0,2 0,6 -2,6 -0,9 -0,4 -1,3 0,3 -0,1

novembre-09 1,6 0,3 3,2 -2,8 0,4 -0,6 1,2 1,3 1,7
décembre-09 1,9 0,0 2,6 -0,5 0,4 -1,6 2,2 -0,3 1,6

Moyenne
2004 0,9 -0,4 1,4 0,9 -3,1 0,2 0,5 0,4 0,5
2005 5,4 6,4 3,9 3,4 6,4 7,8 1,7 6,8 4,3
2006 3,8 2,4 2,5 2,0 1,5 0,0 2,1 2,2 2,3
2007 1,3 -0,3 1,9 4,6 1,4 0,1 5,9 0,9 2,4
2008 7,9 10,7 6,3 10,4 9,2 11,3 5,8 8,7 7,4
2009 2,9 2,8 2,4 0,0 1,3 3,9 0,2 1,7 1,9
Source: BCEAO

Tableau 1 : Evolution de l'inflation en glissement annuel dans les pays de l'UEMOA en 2008 et 2009 (scénario optimiste)

Côte d'Ivoire



(en pourcentage)
Bénin Burkina Guinée-Bissau Mali Niger Sénégal Togo UEMOA

janvier-08 1,3 6,9 2,1 6,7 4,0 5,9 6,1 4,0 3,8
février-08 2,6 7,1 2,7 8,6 5,8 7,6 5,5 4,5 4,3
mars-08 5,7 7,5 3,5 5,5 6,1 8,7 4,3 4,8 4,8
avril-08 5,8 7,7 4,1 8,3 9,4 8,5 5,2 7,5 5,7
mai-08 7,9 11,0 4,9 9,1 9,9 9,5 6,0 9,3 6,9
juin-08 5,9 15,1 5,2 13,3 10,3 10,5 5,9 8,5 7,2

juillet-08 10,9 11,4 8,2 13,9 12,3 15,3 4,9 8,5 8,8
août-08 15,2 14,0 9,0 14,6 12,8 15,4 7,4 16,0 10,8

septembre-08 12,0 13,1 9,7 12,9 12,9 15,4 7,9 12,1 10,5
octobre-08 10,3 12,0 9,6 12,9 10,3 12,3 7,5 12,0 9,8

novembre-08 8,0 10,3 7,9 10,3 8,3 12,3 4,2 7,3 7,6
décembre-08 9,9 11,6 9,0 8,7 7,8 13,6 4,2 10,3 8,5

janvier-09 7,6 8,1 7,1 9,2 6,2 11,8 2,3 7,9 6,5
février-09 6,6 8,5 5,8 5,8 5,4 10,3 1,8 6,7 5,5
mars-09 3,2 6,8 3,6 5,1 5,3 8,7 1,5 6,4 4,0
avril-09 4,8 6,4 3,1 1,0 3,2 8,0 0,4 3,1 3,1
mai-09 4,7 3,5 2,7 2,2 2,3 7,3 -0,4 1,1 2,4
juin-09 5,2 0,2 2,7 -2,0 0,8 6,5 -0,8 1,9 1,9

juillet-09 2,2 2,4 0,2 -3,4 -0,7 1,5 0,2 0,2 0,5
août-09 -0,5 1,0 0,4 -4,0 -1,2 1,5 -0,7 -3,6 -0,3

septembre-09 0,8 0,4 0,2 -2,4 -1,6 -0,1 -1,3 -0,1 -0,3
octobre-09 0,9 0,5 1,3 -1,9 -0,2 0,3 -0,5 1,0 0,6

novembre-09 2,2 1,0 3,9 -2,0 1,2 0,1 2,0 2,0 2,4
décembre-09 2,5 0,7 3,3 0,3 1,2 -0,9 3,0 0,4 2,3

Moyenne
2004 0,9 -0,4 1,4 0,9 -3,1 0,2 0,5 0,4 0,5
2005 5,4 6,4 3,9 3,4 6,4 7,8 1,7 6,8 4,3
2006 3,8 2,4 2,5 2,0 1,5 0,04 2,1 2,2 2,3
2007 1,3 -0,3 1,9 4,6 1,4 0,06 5,9 0,9 2,4
2008 7,9 10,7 6,3 10,4 9,2 11,3 5,8 8,7 7,4
2009 3,3 3,2 2,8 0,5 1,7 4,4 0,6 2,2 2,3
Source: BCEAO

Tableau 2 : Evolution de l'inflation en glissement annuel dans les pays de l'UEMOA en 2008 et 2009 (scénario central)

Côte d'Ivoire



(en pourcentage)
Bénin Burkina Guinée-Bissau Mali Niger Sénégal Togo UEMOA

janvier-08 1,3 6,9 2,1 6,7 4,0 5,9 6,1 4,0 3,8
février-08 2,6 7,1 2,7 8,6 5,8 7,6 5,5 4,5 4,3
mars-08 5,7 7,5 3,5 5,5 6,1 8,7 4,3 4,8 4,8
avril-08 5,8 7,7 4,1 8,3 9,4 8,5 5,2 7,5 5,7
mai-08 7,9 11,0 4,9 9,1 9,9 9,5 6,0 9,3 6,9
juin-08 5,9 15,1 5,2 13,3 10,3 10,5 5,9 8,5 7,2

juillet-08 10,9 11,4 8,2 13,9 12,3 15,3 4,9 8,5 8,8
août-08 15,2 14,0 9,0 14,6 12,8 15,4 7,4 16,0 10,8

septembre-08 12,0 13,1 9,7 12,9 12,9 15,4 7,9 12,1 10,5
octobre-08 10,3 12,0 9,6 12,9 10,3 12,3 7,5 12,0 9,8

novembre-08 8,0 10,3 7,9 10,3 8,3 12,3 4,2 7,3 7,6
décembre-08 9,9 11,6 9,0 8,7 7,8 13,6 4,2 10,3 8,5

janvier-09 7,6 8,1 7,1 9,2 6,2 11,8 2,3 7,9 6,5
février-09 6,6 8,5 5,8 5,8 5,4 10,3 1,8 6,7 5,5
mars-09 3,2 6,8 3,6 5,1 5,3 8,7 1,5 6,4 4,0
avril-09 4,8 6,4 3,1 1,0 3,2 8,0 0,4 3,1 3,1
mai-09 4,7 3,5 2,7 2,2 2,3 7,3 -0,4 1,1 2,4
juin-09 5,9 0,9 3,3 -1,2 1,6 7,2 0,0 2,6 2,7

juillet-09 3,2 3,5 1,2 -2,2 0,4 2,5 1,4 1,2 1,5
août-09 0,5 2,0 1,4 -2,8 -0,1 2,6 0,4 -2,6 0,8

septembre-09 1,8 1,5 1,2 -1,3 -0,5 0,9 -0,1 1,0 0,8
octobre-09 1,9 1,6 2,3 -0,7 1,0 1,4 0,6 2,1 1,6

novembre-09 3,2 2,1 4,9 -0,8 2,3 1,2 3,1 3,1 3,5
décembre-09 3,5 1,7 4,3 1,5 2,4 0,1 4,1 1,4 3,4

Moyenne
2004 0,9 -0,4 1,4 0,9 -3,1 0,2 0,5 0,4 0,5
2005 5,4 6,4 3,9 3,4 6,4 7,8 1,7 6,8 4,3
2006 3,8 2,4 2,5 2,0 1,5 0,0 2,1 2,2 2,3
2007 1,3 -0,3 1,9 4,6 1,4 0,1 5,9 0,9 2,4
2008 7,9 10,7 6,3 10,4 9,2 11,3 5,8 8,7 7,4
2009 3,8 3,8 3,4 1,2 2,4 5,0 1,3 2,8 2,9
Source: BCEAO

Tableau 3 : Evolution de l'inflation en glissement annuel dans les pays de l'UEMOA en 2008 et 2009 (scénario pessimiste)

Côte d'Ivoire



                  (en points de pourcentage)
Fonctions Bénin Burkina Guinée-Bissau Mali Niger Sénégal Togo Union 

Produits alimentaires et boissons non alcoolisées 4,0 0,8 2,1 2,3 1,4 8,4 -0,8 -0,4 1,7 

Boissons alcoolisées, Tabac et stupéfiants 0,1 0,0 0,0 0,2 -0,1 0,1 0,0 0,0 0,0 

Habillement 0,0 0,2 0,1 -0,4 0,2 -0,1 -0,2 -0,1 0,0 

Logement 0,7 1,7 -0,6 0,7 -0,2 -0,1 0,1 0,3 0,0 

Ameublement 0,1 0,0 0,1 -0,3 0,5 0,4 0,2 0,2 0,2 

Santé 0,0 0,0 0,1 -0,1 0,2 0,0 0,1 0,0 0,1 

Transport -0,6 0,0 0,5 0,0 0,3 -1,3 0,1 1,3 0,2 

Communication 0,0 0,0 -0,3 0,1 -0,1 0,0 0,0 0,0 -0,1 

Loisirs et culture 0,0 0,0 0,1 -0,2 -0,1 0,0 -0,1 0,0 0,0 

Enseignement 0,0 0,0 0,0 0,0 0,1 0,1 0,1 -0,2 0,0 

Restaurants et Hôtels 0,4 0,9 0,3 0,0 0,3 -0,1 0,1 0,0 0,2 

Autres biens 0,0 -0,2 0,3 0,0 -0,2 -0,1 0,0 0,0 0,1 

Ensemble 4,7 3,5 2,7 2,2 2,3 7,3 -0,4 1,1 2,4 

 Tableau 4 : Contributions des fonctions de l'IHPC à l'inflation en glissement annuel à fin mai 2009

Côte d'Ivoire 

Source : Instituts Nationaux de la Statistique.



Indicateur composite

en pourcentage
Bénin Burkina Mali Niger Sénégal Togo UEMOA 

janv.-08 1,7 2,9 2,9 2,5 1,4 2,8 2,0 2,2 2,7
févr.-08 1,7 3,2 2,8 2,9 2,0 3,6 1,8 2,1 2,7

mars-08 2,7 3,0 2,9 2,4 2,2 4,1 1,6 2,1 2,9

avr.-08 2,7 3,0 2,9 3,2 4,0 4,3 1,6 2,2 3,0
mai-08 2,7 3,1 2,8 3,0 4,3 4,9 1,7 2,3 3,2
juin-08 2,2 3,3 2,8 3,4 4,8 5,4 1,7 2,0 3,0

juil.-08 2,4 3,1 4,0 3,1 5,5 7,4 1,7 1,3 3,6
août-08 3,8 3,4 4,6 3,2 5,2 7,6 1,8 2,3 4,7

sept.-08 3,7 3,4 4,8 3,1 5,2 7,6 1,7 2,0 4,8
oct.-08 3,7 3,3 4,8 3,1 4,6 7,5 1,6 2,0 4,7

nov.-08 3,4 3,1 4,6 1,7 4,5 6,7 1,5 2,0 4,3

déc.-08 3,5 2,9 4,6 0,9 4,4 6,0 1,5 2,2 4,4
janv.-09 3,0 1,3 3,7 0,5 3,8 5,0 0,8 1,9 3,4

févr.-09 3,2 1,1 3,5 -0,1 3,6 4,8 0,7 2,0 3,2
mars-09 2,1 1,0 3,3 -0,6 3,8 4,2 0,8 2,0 2,8

avr.-09 2,2 1,0 3,2 -1,3 2,5 4,0 0,6 1,8 2,6

mai-09 2,2 0,8 3,1 -1,1 2,4 3,6 0,5 1,7 2,4

Moyenne

2005 2,5 1,9 2,7 0,1 3,2 4,0 1,1 1,6 2,7

2006 1,2 1,9 2,1 0,9 0,9 1,0 1,2 0,9 1,7

2007 1,8 1,0 2,4 1,2 -0,2 -0,2 1,8 1,7 1,9

2008 2,8 3,1 3,7 2,7 4,0 5,7 1,7 2,1 3,7

5 mois 2008 2,3 3,1 2,8 2,8 2,8 3,9 1,7 2,2 2,9

5 mois 2009 2,5 1,0 3,4 -0,5 3,2 4,3 0,7 1,9 2,9
Source : BCEAO (*) : Moyenne asymétrique excluant les facteurs volatils effectivement observés au cours du mois

Tableau 5 : Inflation sous-jacente dans les pays de l'UEMOA (optique BCEAO*)

Côte 
d'Ivoire

Guinée-
Bissau



Bénin Burkina Mali Niger Sénégal Togo UEMOA

janv.-08 3,1 4,9 2,9 4,7 4,2 4,4 6,5 3,6 4,0

févr.-08 4,5 4,3 2,6 5,9 4,6 5,6 6,0 3,5 4,0

mars-08 6,3 5,7 3,0 4,3 5,4 5,8 5,5 3,3 4,3

avr.-08 7,0 5,1 3,4 7,0 7,8 6,2 5,3 6,9 5,0

mai-08 7,6 6,1 3,3 6,9 8,9 7,8 4,9 8,2 5,2

juin-08 5,9 6,6 2,9 8,3 9,6 7,9 4,5 6,1 4,7

juil.-08 6,2 6,0 4,9 6,3 10,6 9,6 3,5 4,8 5,4

août-08 4,2 8,9 6,5 5,3 10,1 10,2 3,7 9,7 6,4

sept.-08 3,9 8,7 6,6 5,5 9,6 9,2 3,5 8,6 6,2

oct.-08 3,9 9,0 5,2 5,8 8,8 7,7 2,8 7,9 5,4

nov.-08 2,3 6,8 5,2 5,2 8,3 6,0 2,2 5,9 4,7

déc.-08 2,8 8,1 5,6 3,3 7,6 7,0 1,9 6,0 4,9

janv.-09 5,8 5,4 4,6 2,2 5,1 8,3 0,6 4,8 4,1

févr.-09 4,9 6,6 4,1 0,2 4,7 7,0 0,3 5,2 3,7

mars-09 3,2 5,2 3,1 1,3 4,5 6,3 0,1 5,1 3,0

avr.-09 2,9 5,2 2,2 -1,8 3,0 5,8 -0,2 4,0 2,3

mai-09 2,2 4,3 2,4 -1,3 2,1 4,8 -0,5 2,8 2,0

Moyenne

2005 2,5 2,7 4,1 2,8 1,5 2,8 0,4 4,8 2,8

2006 3,9 2,5 2,4 2,2 3,7 0,7 1,6 2,0 2,2

2007 2,2 1,6 0,7 2,0 1,5 2,7 4,9 0,3 1,9

2008 4,8 6,7 4,3 5,7 8,0 7,3 4,2 6,2 5,0

fin mai 2008 5,7 5,2 3,0 5,8 6,2 6,0 5,7 5,1 4,5

fin mai 2009 3,8 5,3 3,3 0,1 3,9 6,5 0,1 4,4 3,0

Source : BCEAO, Instituts Nationaux de la Statistique

Tableau 6  : Inflation sous-jacente :  Hors produits frais et énergie (optique communautaire*)

Côte 
d'Ivoire

Guinée-
Bissau

(*) : Les facteurs volatils (énergie et produits frais) définis à priori sont exlus



Niveau de l'inflation en glissement annuel (en %) Différentiel d'inflation en point de %  (+) = défavorable et (-) = favorable

Ghana Nigeria Zone euro USA UEMOA (UEMOA)-(Zone euro) (UEMOA)-(USA) (UEMOA)-(Nigeria) (UEMOA)-(Ghana)

janv.-08 12,8 8,6 3,2 4,3 3,8 0,6 -0,5 -4,8 -9,1

févr.-08 13,2 8,0 3,3 4,0 4,3 1,0 0,3 -3,7 -8,9

mars-08 13,8 7,8 3,6 4,0 4,8 1,2 0,8 -3,0 -9,0

avr.-08 15,3 8,2 3,3 3,9 5,7 2,4 1,8 -2,5 -9,6

mai-08 16,9 9,7 3,7 4,2 6,9 3,2 2,7 -2,8 -10,0

juin-08 18,4 12,0 4,0 5,0 7,2 3,2 2,2 -4,8 -11,2

juil.-08 18,3 14,0 4,0 5,6 8,8 4,8 3,2 -5,2 -9,5

août-08 18,1 12,4 3,8 5,4 10,8 7,0 5,4 -1,6 -7,3

sept.-08 17,9 13,0 3,6 4,9 10,5 6,9 5,6 -2,5 -7,4

oct.-08 17,3 14,7 3,2 3,7 9,8 6,6 6,1 -4,9 -7,5

nov.-08 17,4 14,8 2,1 1,1 7,6 5,5 6,5 -7,2 -9,9

déc.-08 18,1 15,1 1,6 0,1 8,5 6,9 8,4 -6,6 -9,7

janv.-09 19,9 14,0 1,1 0,0 6,5 5,4 6,5 -7,5 -13,3

févr.-09 20,3 14,6 1,2 0,2 5,5 4,3 5,3 -9,1 -14,8

mars-09 20,5 14,4 0,6 -0,4 4,0 3,4 4,4 -10,4 -16,5

avr.-09 20,6 13,3 0,6 -0,7 3,1 2,5 3,8 -10,2 -17,5

mai-09 20,1 13,2 0,0 -1,3 2,3 2,3 3,6 -10,9 -17,8

Moyenne 2008 16,5 11,5 3,3 3,9 7,4 4,1 3,5 -4,1 -9,1

Moyenne mai 2009 20,3 13,9 0,7 -0,4 4,3 3,6 4,7 -9,6 -16,0

Sources : Instituts de Statistique, Banques Centrales

Tableau 7 : Différentiel d'inflation entre l'UEMOA et quelques pays partenaires



 (glissement annuel en %)

Blé Arachide Riz Lait 

juin-07 7,6 17,8 36,4 6,8 27,0

juillet-07 9,9 36,8 37,1 6,4 34,9

août-07 14,2 66,6 34,2 5,8 43,2

septembre-07 24,6 58,0 28,8 5,5 62,6

octobre-07 23,9 56,4 36,4 8,3 54,8

novembre-07 21,9 80,4 59,7 18,6 47,2

décembre-07 27,1 88,5 73,9 22,2 70,8

janvier-08 33,0 112,5 70,5 25,5 69,7

février-08 39,1 120,9 70,0 52,2 62,5

mars-08 45,3 82,7 70,0 106,2 58,5

avril-08 45,0 68,0 66,6 215,0 69,3

mai-08 44,9 56,3 62,9 214,8 62,2

juin-08 44,2 37,7 50,7 155,8 75,4

juillet-08 41,2 26,8 39,7 140,3 79,0

août-08 28,1 -9,5 33,3 122,3 54,2

septembre-08 14,0 -29,2 31,1 118,8 26,0

octobre-08 -5,4 -29,5 14,6 86,1 -3,2

novembre-08 -6,8 -38,5 -16,2 58,0 -7,1

décembre-08 -16,1 -38,6 -24,0 49,0 -16,6

janvier-09 -21,8 -48,2 -28,4 40,0 -22,2

février-09 -22,7 -45,6 -32,1 27,9 -14,7

mars-09 -27,8 -38,0 -42,1 -5,7 -15,5

avril-09 -26,6 -29,7 -46,0 -38,4 -16,0

mai-09 -23,8 -33,0 -45,5 -42,8 -5,4

Tableau 8 : Evolution des cours mondiaux des produits alimentaires 

Produits 
alimentaires 

Source : Fonds Monétaire International.



mai-08 juin-08 juil.-08 août-08 sept.-08 oct.-08 nov.-08 déc.-08 janv.-09 févr.-09 mars-09 avr.-09 mai-09 juin-09 juil.-09

Mais (prix en FCFA du sac de 100 Kg)
Bénin -35,9%
Burkina -23,9%

Mali -0,5%
Niger 5,7%
Sénégal 0,0%
Togo -28,1%

 Petit mil (prix en FCFA du sac de 100 Kg)
Bénin - - - - - - - - - - - - - -
Burkina -19,0%

Mali 2,7%
Niger 6,3%
Sénégal 0,0%
Togo  -  -  -  -  - - - - - - - - - - -
 Riz importé en vrac (prix en FCFA du Kg)
Bénin 446 446 427 460 450 636 461 448 432 420 410 410 410 410 410 -4,0%
Burkina 400 400 420 460 527 523 507 503 490 490 490 490 490 490 460 9,5%

325 344 378 361 365 378 372 372 370 370 325 350 350 350 350 -7,4%
Guinée-Bissau 350 392 450 450 450 450 526 460 446 414 400 400 400 400 400 -11,1%
Mali 364 385 414 427 465 477 460 463 460 458 444 444 444 444 444 7,2%
Niger 343 362 421 419 420 444 495 462 487 456 450 450 440 440 440 4,5%
Sénégal 300 325 370 391 450 450 450 425 425 425 425 425 425 425 425 14,9%
Togo 400 430 430 420 420 430 439 449 447 447 447 447 447 460 458 6,5%

Tableau 9 : Evolution des prix des céréales dans les pays de l'UEMOA

juill 09 / 
juill 08

30 800 30 800 39 000 36 600 26 700 24 000 23 900 23 300 25 200 24 800 24 800 28 000 29 100 27 500 25 000
19 900 20 700 22 600 24 000 23 750 20 000 16 500 14 700 18 400 18 000 18 100 18 100 17 300 17 800 17 200

Côte d'Ivoire
15 300 17 200 19 300 19 400 20 300 18 800 16 500 15 100 16 200 17 200 17 600 17 400 17 800 18 500 19 200
17 708 18 500 19 875 22 500 22 647 18 514 16 166 17 600 19 552 20 000 19 600 19 000 19 300 18 322 21 000
20 000 20 000 22 500 22 500 22 500 23 000 21 400 21 300 22 500 22 500 22 500 22 500 20 800 22 500 22 500
28 158 26 400 31 000 30 863 25 900 16 200 18 000 23 000 22 700 21 850 22 200 22 500 22 600 22 500 22 300

22 600 21 500 22 600 22 800 24 000 23 700 23 600 18 400 20 400 19 400 19 200 18 600 18 400 18 900 18 300
Côte d'Ivoire

15 400 17 000 18 800 19 000 19 700 19 600 19 400 16 900 16 600 17 400 17 600 17 500 17 600 17 900 19 300
17 000 17 750 19 750 20 000 20 529 16 750 15 458 16 900 19 500 19 875 19 833 19 300 19 800 18 802 21 000
25 000 25 000 25 000 25 000 25 800 25 300 23 000 22 900 25 000 25 000 25 000 25 000 23 300 25 000 25 000

Côte d'Ivoire

Source : BCEAO.



(Prix moyens mensuels en FCFA par litre, sauf indications contraires)

juillet 2008 décembre 2008 janvier 2009 février 2009 mars 2009 avril 2009 mai 2009 juin 2009 juillet 2009 juillet 2009/juillet 2008 (en %)

Bénin
Essence super 575 485 418 350 350 350 350 350 350 -39,1
Gazole 560 485 430 375 375 375 375 375 375 -33,0

Burkina
Essence super 693 695 665 665 665 665 665 665 665 -4,1
Gazole 646 675 655 655 655 655 655 655 655 1,4

Essence super 765 695 670 650 650 636 646 682 724 -5,4
Gazole 712 625 598 575 575 555 520 531 567 -20,3

Guinée Bissau
Essence super 801 609 609 570 545 545 578 589 595 -25,7
Gazole 729 570 570 528 497 484 499 506 510 -30,0

Mali
Essence super 695 680 660 642 635 635 635 635 635 -8,6
Gazole 585 575 560 550 545 545 545 545 545 -6,8

Niger
Essence super 670 592 504 476 476 476 476 476 476 -29,0
Gazole 664 643 550 492 492 492 465 465 465 -30,0

Sénégal
Essence super 823 634 553 552 582 588 607 646 675 -18,0
Gazole 813 605 504 488 491 491 491 499 526 -35,3

Togo
Essence super 505 500 500 500 479 445 445 445 505 0,0
Gazole 500 495 495 495 474 440 440 440 500 0,0

Tableau 10 :  Evolution des prix des produits pétroliers dans les pays de l'UEMOA 

Côte d'Ivoire

Source : BCEAO.



Tableau 11 : Prix internationaux du baril de pétrole en 2006, 2007, 2008 et 2009 (WTI)

Cours du pétrole en dollars Cours du dollar en FCFA Cours du pétrole en FCFA Cours de l'euro en dollar
Niveau Variation % Niveau Variation % Niveau Variation % Niveau Variation %

2006
décembre 60,1 553,3 33229,9 1,2
janvier 65,9 0,0 542,0 0,0 35737,7 0,0 1,2 0,0
février 63,0 5,0 549,5 -0,7 34637,3 4,2 1,2 0,7
mars 65,7 13,7 545,7 -2,7 38301,2 10,6 1,2 2,8
avril 71,7 0,0 534,6 0,0 38301,2 0,0 1,2 0,0
mai 72,1 0,6 513,7 -3,9 37017,5 -3,4 1,3 4,1
juin 71,6 3,2 518,5 -0,3 38078,3 2,9 1,3 0,3
juillet 75,9 2,1 517,2 1,0 39260,1 3,1 1,3 -1,0
août 74,4 -2,0 512,0 -1,0 38078,3 -3,0 1,3 1,0
sept. 65,1 -12,5 515,4 0,7 33543,9 -11,9 1,3 -0,7
oct. 60,8 -6,6 520,1 0,9 31632,4 -5,7 1,3 -0,9
nov. 61,1 0,5 509,2 -2,1 31134,2 -1,6 1,3 2,1
déc. 63,3 3,5 496,5 -2,5 31414,9 0,9 1,3 2,6

67,0 525,2 31414,9 1,3
2007

janvier 55,6 -12,2 504,6 1,6 28050,8 -10,7 1,3 -1,6
février 60,2 8,3 501,7 -0,6 30193,9 7,6 1,3 0,6
mars 62,4 9,5 495,4 -3,3 31981,9 5,9 1,3 3,4

65,9 0,0 485,3 0,0 31981,9 0,0 1,4 0,0
mai 64,8 -1,6 485,5 0,0 31478,7 -1,6 1,4 0,0
juin 68,2 5,2 488,8 0,7 33329,8 5,9 1,3 -0,7
juil. 74,1 8,7 478,3 -2,2 35435,8 6,3 1,4 2,2
août 72,1 -2,7 481,5 0,7 34698,1 -2,1 1,4 -0,7
sept. 78,3 8,6 472,0 -2,0 36954,9 6,5 1,4 2,0
oct. 84,7 8,1 461,0 -2,3 39031,2 5,6 1,4 2,4
nov. 93,8 10,8 446,7 -3,1 41894,6 7,3 1,5 3,2
déc. 91,7 -2,2 450,2 0,8 41279,2 -1,5 1,5 -0,8
Janvier-déc 72,6 479,3 34814,1 1,4

2008
janvier 92,6 1,0 445,7 -1,0 41275,0 0,0 1,5 1,0
février 95,2 2,8 444,8 -0,2 42341,0 2,6 1,5 0,2
mars 104,3 9,6 422,5 -5,0 44069,2 4,1 1,6 5,3

111,8 7,2 416,5 -1,4 46559,9 5,7 1,6 1,4
mai 125,6 12,4 421,6 1,2 52969,7 13,8 1,6 -1,2
juin 134,5 7,1 421,8 0,0 56736,7 7,1 1,6 0,0
juil. 134,6 0,1 416,0 -1,4 55989,0 -1,3 1,6 1,4
août 116,9 -13,1 438,0 5,3 51213,7 -8,5 1,5 -5,0
sept. 103,0 -11,9 456,5 4,2 47032,4 -8,2 1,4 -4,0
oct. 76,8 -25,4 492,4 7,9 37829,1 -19,6 1,3 -7,3
nov. 58,1 -24,4 515,2 4,6 29930,1 -20,9 1,3 -4,4
déc. 45,2 -22,8 487,7 -5,3 21876,6 -26,9 1,3 5,6
Janvier-déc 99,9 448,2 44761,6 1,5
Janvier-juin 110,7 428,8 47325,2 1,5

2009
janvier 46,3 3,3 495,5 1,6 22948,6 4,9 1,3 -1,6
février 43,1 -7,0 513,1 3,6 22100,9 -3,7 1,3 -3,4
mars 48,8 13,2 505,2 -1,5 24634,1 11,5 1,3 1,6

52,1 6,9 497,0 -1,6 25910,7 5,2 1,3 1,7
mai 60,4 15,6 481,2 -3,2 28993,2 11,9 1,4 3,3
juin 70,5 17,0 468,0 -2,7 32980,8 13,8 1,4 2,8
Janvier-juin 53,5 493,3 24917,5 1,3

Moy jan-déc

avr.

avr.

avr.

Sources : BCEAO, Reuters.



(en pourcentage)

Cours du pétrole en dollars Cours du pétrole en FCFA Cours de l'euro en dollar
Réalisations 2007 En glissement annuel 

janvier -7,5 -15,6 9,6

février -4,5 -12,8 9,5

mars -8,0 -16,5 10,1

-8,0 -16,5 10,1

mai -10,0 -15,0 5,8

juin -8,3 -12,5 4,7

juil. -2,4 -9,7 8,1

août -3,1 -8,9 6,3

sept. 20,3 10,2 9,2

oct. 39,2 23,4 12,8

nov. 53,4 34,6 14,0

déc. 44,9 31,4 10,3

Janvier-décembre 8,5 -1,7 9,6

Réalisations 2008
janvier 66,6 47,1 13,2

février 58,2 40,2 12,8

mars 67,1 37,8 17,3

69,6 45,6 16,5

mai 93,7 68,3 15,1

juin 97,3 70,2 15,9

juil. 81,7 58,0 15,0

août 62,3 47,6 9,9

sept. 31,6 27,3 3,4

oct. -9,2 -3,1 -6,4

nov. -38,1 -28,6 -13,3

déc. -51,1 -47,0 -7,7

Janvier-décembre 40,8 31,3 7,9

Réalisations 2009
janvier -50,0 -44,4 -10,1

février -54,8 -47,8 -13,3

mars -53,3 -44,1 -16,4

-53,4 -44,3 -16,2

mai -52,0 -45,3 -12,4

juin -47,6 -41,9 -9,9

Janvier-juin -51,7 -47,3 -13,1

Tableau 11-bis : Evolution des cours du pétrole brut et de l'euro par rapport au dollar des Etats-Unis

avr.

avr.

avr.

Sources : BCEAO, Reuters.



Niveaux en tonnes Variations en % Solde en tonnes

2005/2006 2006/2007 2007/2008 2008/2009 2007 2008

Bénin 5,2 17,2 22,2

Burkina -16,1 36,4 21,3

-14,9 3,4 -6,6  -1 169 000 

Guinée-Bissau -16,6 15,5 4,0  -99 000  -12 000 

Mali 5,2 4,4 10,9

Niger -16,9 37,3 25,1

Sénégal -25,4 126,2 59,5

Togo 2,7 0,0 2,6  -10 562 

UEMOA -9,4 26,0 18,8

Tableau 12 : Evolution de la production céréalière au cours des dernières années

2008 par rapport 
à la moyenne des 

trois dernières 
années

Excédent 
céréalier en 2008 

(hors solde 
importations et 
exportations)

Excédent 
céréalier en 2008 
(y compris solde 
importations et 
exportations)

 1 070 095     1 096 900     1 154 200     1 352 600    nd nd

 3 649 500     3 680 674     3 088 811     4 212 470     478 000     717 000    

Côte d'Ivoire  1 403 152     1 438 300     1 223 428     1 265 024     77 000    

 212 600     225 300     187 863     216 999    

 3 398 600     3 693 250     3 885 480     4 056 560     480 000     716 000    

 3 664 700     4 055 984     3 368 716     4 625 540     433 000     751 000    

 1 478 200     1 035 440     772 239     1 746 922    nd nd

 867 276     889 000     912 800     913 000     138 852    

 15 744 123     16 114 848     14 593 537     18 389 115    nd nd

Source : AGRHYMET.
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